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L'HEURE 
N'EST PAS 
ALA 

I 

TRANQUILLITE 

1999 s'avance et avec la nouvelle année tout le 
champ des possibles est ouvert. Les Communistes 
ont beaucoup à faire et à dire. A inventer aussi. 

Les événements de ces derniers mois (résistances de la 
droite et des capitalistes face à toute mesure progressiste, 
transformation de l'attente populaire en morosité, réveil 
social exprimé par des luttes diversifiées) ont montré que 
la Parti Communiste a eu raison de renouveler ses mises en 
garde à toute la gauche quant au risque de s'enfermer dans 
une politique qui aille dans le mur. 
Si le Premier Ministre n'est pas resté indifférent aux inter-

-ventions pressantes du Parti et des parlementaires com· 
munistes, en décidant de relever les minima sociaux, il est 
clair que cela ne fait pas le compte. C'est une porte ouver­
te. Mais il va falloir en ouvrir beaucoup d'autres. 
Les enjeux européens pèsent sur la vie française. La mise 
en route de l'euro rend plus aigu le besoin de réorienter la 
politique européenne vers le progrès social et la démocra· 
tie. Là encore, des possibilités s'ouvrent. 
Comment retrouver le chemin du progrès social et d'une 
plus grande démocratie pour les peuples européens? Cet 
enjeu sera au coeur des élections européennes qui se pro­
filent à l'horizon. Une formidable bataille d'idées s'ébauche 
alors que l'an 2000 pointe son nez. 
Quelles perspectives pour l'humanité au 21ème siècle? Les 
Communistes n'ont pas l'intention de laisser notre société 
se résigner à un consensus mou, au renoncement. 
La vitalité de leur activité, de leurs organisations, n'est 
donc pas un souci anodin. 
Raison de plus, à l'heure où se remettent les cartes 1999, 
de poser la question du nombre des Communistes organi· 
sés, du renforcement du Parti Communiste, de ses liens 
avec le corps social. 
L'heure n'est pas à la tranquillité! 

L'ensemble de l'équipe des Nouvelles tient à vous pré­
senter ses meilleurs voeux pour 1999, ainsi qu'à toute 
votre famille . Voeux de bonheur, voeux pour une vie 
meilleure, voeux enfin, pour que vos espoirs se réalisent. 

L'année qui s'achève a été marquée par de nombreuses 
luttes exprimant les exigences et les attentes de notre 
peuple pour des réponses nouvelles. 

1999 doit être empreinte de signes forts de la gauche. Il 
y a urgence à s'attaquer aux questions sociales, à utiliser 
l'argent autrement, c'est-à-dire pour l'emploi, le dévelop­
pement et la citoyenneté. 

1999 aussi, sera l'année où nous renouvellerons nos 
députés européens. Les questions de la réorientation pro­
gressiste de l'Europe, de la démocratie sur les choix à 
opérer seront au centre de nos préoccupations. 

L'année qui commence aura besoin de plus d 'interven­
tion citoyenne, de plus de mouvement social. Cela dépen­
dra beaucoup de tous, de nos capacités à multiplier les ini· 
tiatives pour une participation consciente et plus massive 
de toutes celles et tous ceux qui aspirent à améliorer et 
changer notre vie au quotidien, à construire un avenir 
meilleur. 

Rien ne se fera sans les citoyens, sans un Parti Commu­
niste plus influent en force organisée et en poids électoral 
alors, que tous nos voeux aillent vers eux avec cette fenne 
volonté de tout faire pour que demain soit dès aujourd'hui. 

Yannick CHENEAU 

,, 
ACTUALITE 

Ledœsier 
•La déréglementaùon d'EDF menace-t-elle notre approvi­
sionnement en électricité ? Les Nouvelles ont ouvert ce 
dossier et ont enquêté sur cette quesùon. Lire en page 3. 

1 Rétrospectlve1998 
•L'actualité de l'année 1998 en douze clichés sélecùonnés 
par les Nouvelles, c'est ce que nous vous proposons en 
pages centrales. 

1 Publicité 
• Un phénomène de société, un déferlement financier, une 
agression conùnuelle, autant de qualificaùfs que nous pour­
rions uùliser pour la publicité. Les Nouvelles, loin de cela, 
rappellent page 6 ses annonceurs dans le répertoire. 



t Frigé Crème 
La dernière table 

ronde qui s'est tenue en 
fin d ' année n'a pas 
débouché sur des solu­
tions concrètes permet­
tant de garantir les 
emplois. Aucune piste 
industrielle n'est 
aujourd'hui avancée, 
infirmant ainsi les 
espoirs qui avaient suivi 
la première table ronde. 

Depuis Je l °' janvier 
99, les salariés de Fri­
gécrème sont venus 
gonfler les rangs des 

demandeurs d'emplois 
de notre département. 

Cette situation est 
inacceptable. Comme 
nous l'avons affirmé 
ces derniers mois, le 
Groupe Unilever peut 
créer les conditions 
d ' implantation indus­
trielle sur le site, il en a 
les moyens écono­
miques. D'autre part, 
comme nous l'avons 
indiqué, suite à l' incen­
die les pouvoirs publics 
et les collectivités peu-

vent par des disposi­
tions budgétaires pré­
cises favoriser des 
implantations sur le 
site. Les Communistes 
sont décidés à pour­
suivre leurs efforts pour 
que des solutions 
concrètes interviennent 
rapidement. C'est le 
sens de la pétition qu'ils 
font signer et dont plu­
sieurs centaines 
d'exemplaires ont été 
remis lors de la table 
ronde du 22 décembre. 

t Port autonome : il faut des décisions 
pour faire aboutir le projet Donges-Est 

Michèle Picaud, 
Conseillère régionale 
communiste, dans une 
déclaration concernant 
le Port autonome de 
Nantes/Saint-Nazaire 
s'est félicitée du cap 
historique des 30 mil­
lions de tonnes atteint 
pour 1 998, qui a une 
traduction directe sur 
l'économie régionale et 
nationale. 

« Ce résultat », 

devait-elle poursuivre, 
« illustre très bien que 
l'institution publique 
portuaire peut ê~re un 
véritable facteur de 
réussite et qu'il est plus 
que jamais nécessaire 
de préserver et de déve­
lopper ». 

A propos de l'avenir 
du port, Michèle Picaud 
a appelé à une véritable 
dynamique pour obtenir 

des décisions permet­
tant de faire aboutir le 
projet Donges-Est qui a 
la vocation de dévelop­
pement du port. Il est 
grand temps , si l'on 
prend en compte le 
temps de réalisation des 
infrastructures de 
prendre des décisions 
sous peine de bloquer , 
voire de remettre en 
cause Je développement 
du port. 

t Services publics : les élus et les dirigeants 
communistes à la rencontre des salariés 

Claude Billard, 
Député communiste du 
Val de Marne et 

membre du Bureau 
national du Parti Com­
muniste Français sera à 
Nantes le vendredi 5 
février 1999 où il ani­
mera une série d'initia­
tives de la Fédération 
du Parti concernant les 
services publics. 

Dans le cadre de la 
Directive européenne 
sur l'électricité et au 
cours de cette journée, 

il ira à la rencontre des 
salariés de l 'EDF, 
accompagné d'élus et 
de dirigeants commu­
nistes. 

En soirée, la Fédéra­
tion du PCF organisera 
une conférence éducati­
ve sur les services 
publics, à la Manufac­
ture des Tabacs 
(Nantes) à 18h30. 

Assemblée des vétérans 
L'Assemblée départementale des vétérans du Parti se tiendra le mardi 2 

février à 1 lh30 à la Fédération de Loire-Atlantique du Parti Communiste 
Français - 41 rue des Olivettes à Nantes. 

Cette Assemblée sera suivie d'un repas dans les locaux de la Fédération. 
Pour tous renseignements et inscriptions vous pouvez vous adresser au 

secrétariat de la Fédération. tr 02 40 35 03 OO 
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t Le Parti communiste, 
sa politique, ce sont les 
femmes et les hommes 
qui les font à leur ima2e. 

Interview de Jean-René Teillant (1) 

• NIA : Comment aborder la remise des 
cartes 99? 
Jean-René TEILLANT : L' année 98 a été marquée 
par d ' intenses et riches débats sur l'exigence et les 
moyens d'ancrer davantage la politique actuelle de la 
France à gauche. 

La multitude d'initiatives, en contribuant à obtenir 
les améliorations sensibles, a permis de faire vérifier 
l'identité, l'utilité du PCF. 

Une telle fonction communiste nous confère d'im­
portantes responsabilités pour répondre aux 
demandes de politique, de participation pour influer 
sur le cours des choses. Le déploiement de notre acti­
vité implique de ne laisser aucun communiste de 
côté. 

Oui, notre démarche aujourd'hui valorise le mili­
tantisme communiste, celui qui permet d'obtenir des 
avancées el donne un sens général à son engagement. 
Du coup, cela peut valoriser considérablement l'utili­
té de devenir membre du Parti Communiste Français. 

Aborder dans ces conditions la remise des cartes 
99, pose des exigences nouvelles, liées aux aspects 
de l'efficacité politique, de la démocratie. li est donc 
urgent d'aller à la rencontre de chaque adhérente et 
adhérent pour remettre la carte 99 et de souligner 
qu'à partir de ses motivations, de ses goûts, chacun 
peut contribuer au déploiement de l'activité commu­
niste. 

• NIA: Quels moyens pour aider les cellules ? 

J.R.T. : Avec tes collectifs d 'orga, les directions de 
sections, nous allons impulser, aider les animateurs . 
de la vie de nos cellules dans l'animation de la remise 
des cartes 99. 

Cette aide, à partir des réalités de chacune des sec­
tions prendra appui sur les décisions d'engager en ce 
début d'année une très forte campagne de renforce­
ment et d'implantation nouvelle. 

Cette campagne va prendre des formes diverses 
mais doit associer tous les adhérents. 

L'Assemblée de cellule de ce début d'année, 
devrait, après l 'élection du bureau de cellule, se 
consacrer à la préparation d'une, voire plusieurs ren­
contres publiques. 

Les sections, à partir des objectifs qu 'elles se sont 
fixé, de création de lieux nouveaux d'activité, organi­
seront ces rencontres dans les entreprises, les quar­
tiers, là où il n'existe pas de cellule à ce jour. 

• NLA : A qui comptez-vous vous adresser ? 
J .R.T. : Avec la participation des dirigeants du Parti, 
d'élus, ces rencontres où se retrouveraient tous les 
Communistes et tous ceux qui voudraient prendre 
leur place dans le Parti, où serait posée aussi la ques­
tion d'une influence plus grande du Parti Communis­
te Français, nous voulons poser cette question, non 
pas à nous-mêmes, mais à tous ceux et toutes celles 
qui aspirent à la réussite du changement à gauche. 

Partout dans le département, comme cela s'est fait 
avec la pétition sur le budget 99, ou celle pour exiger 
le référendum, nous voulons aller à la rencontre des 
acteurs du mouvement social. Parler franchement 
avec eux du rapport des forces dans la société, de la 
démarche qui est la nôtre. 

L'animation d'une telle campagne publique néces­
site l'engagement des directions de sections, des élus 
et également l'expression publique. Des modèles de 
tracts sont disponibles. 

Ainsi, cette grande campagne qui doit être visible, 
peut nous permettre de remettre rapidement la carte 
1999 et réaliser des centaines d'adhésions nouvelles. 
C'est possible et nécessaire. 
(1) Jean-René TEILLANT est membre du Secrétariat fédéral, res­
ponsable à l'organisation 

.. T 



Les doss.iers 
de 

t LA SITUATION NATIONALE 
Le Traité de Maastricht prévoyait 

l'ouverture à la concurrence du 
secteur de l'énergie. Une directive 
européenne de déréglementation 
du secteur électrique a été propo­
sée. Celle-ci prévoit entre autre 
que 30% de la production d'élec­
tricité pourrait être faite par le 
privé. Ainsi seuls les gros consom­
mateurs industriels français et 
étrangers auront le choix de leurs 
fournisseurs. En s' accaparant le 
kW/H le moins cher, concurrence 
oblige, ils remettraient de fait, en 
cause la notion d'égalité des tarifs 
et à minima, cela générerait des 

hausses pour les abonnés domes­
tiques français. 

Le Conseil des Ministres français 
a approuvé discrètement ce docu­
ment, le 9 décembre dernier. Le 
gouvernement et le PS entendent 
conclure rapidement. 

Un débat parlementaire aura lieu 
sur le thème de la politique énergé­
tique française, le 20 janvier pro­
chain, un vote au parlement devant 
conclure par l'adoption de la direc­
tive, le 19 février 1999. Il en sera 
alors fini d'EDF telle que nous la 
connaissons aujourd'hui. 

LA SITUATION LOCALE 
Il est notable que 

pour la zone bretonne, 
hormis la Centrale de 
Cordemais dont l' ave­
nir n'est pas envisagé 
autrement que par des 
arrêts définitifs des 
machines et la sup­
pression de 200 
postes, aucune struc­
ture de production 
électrique importante, 
n'existe. L'usine 
marémotrice de la 
Rance a un fonction­
nement lié aux cycles 
des marées et les 
petites centrales 

hydrauliques ou 
autres n'ont qu'une 
valeur d'appoint sans 
commune mesure 
avec les besoins à 
moyen terme. 

Quant à la solution. 
de la cogénération, 
brûler du gaz pour 
faire de l ' électricité, 
leur faible dimension­
nement (environ 40 
Méga Watts) ne sera 
jamais capable de 
compenser les alterna­
teurs de 600 Méga 
Watts de Cordemais. 

La Bretagne et la 
Vendée sont des zones 
à haut risque élec­
trique pour le court 
terme si aucune déci­
sion de construction 
ou de rénovation sur 
le site de Cordemais, 
n'est prise. La région 
Bretagne s'appuyant 
sur celle des Pays de 
la Loire qui s'appuie 
sur la Normandie, le 
Centre et le Sud 
Ouest, il s'agit bien 
d'un problème de pro­
duction sur le Grand 
Ouest. 

LE MONOPOLE D'EDF 
·REMIS EN CAUSE , 
AL' ASSEMBLEE 
NATIONALE 

EDF FACE A CETTE ,, 
EVOLUTION « POSSIBLE >> 

Il y a longtemps que les direc­
tions appellent de leurs voeux, 
cette directive. Elle leur permettrait 
d'échapper à leurs obligations 
d'entreprise nationalisée et les 
autoriserait à se déployer à l' étran­
ger plus facilement et sans 
contrainte, comme une entreprise 
privée. EDF se présente d'ailleurs 
comme étant un groupe avec plu­
sieurs centaines de filiales. 

Les directions d'EDF se considé­
rant « libérées » des obligations de 
service public, plus aucun investis­
sement n'est envisagé avant 2015. 

Le parallèle avec le service , 
public de l'eau est la meilleure 
façon d'appréhender ce qui se pré­
pare. 

Alors que les prévisions connues 
sur l'évolution de la consomma­
tion électrique nationale, en indi­
quent le doublement d'ici 2020, 
l'avenir du service public nationa­
lisé de l'électricité apparaît des 
plus incertains. 

Il est clair également que le -
champ est laissé libre au privé. 

NOS PROPOSITIONS 
Depuis que la déci­

sion de ne pas 
construire une centra­
le électrique au Car­
net , a été prise, le 
débat public s'est 
arrêté net. Pourtant, si 
l'on écarte le débat du 
nucléaire, une éviden­
ce s'impose. «Corn-

ment va-t' on répondre 
aux besoins énergé­
tiques dans l'Ouest de 
la France?». 

Si EDF à l ' époque 
souhaitait installer un 
si te de production 
électrique de plusieurs 
milliers de Méga 
Watts, ce n'était pas 
pour « embêter » les 
Verts . Les besoins 
connus, alors, et qui 
ont justifier cette pro­
position demeurent et 
évoluent à la hausse 
d'année en année. 

La solution la plus 
viable, pour répondre 
aux besoins des 
consommateurs, ·en 
respectant l'environ­
nement, en diversi­
fiant les moyens de 
production, sans créer 
de nouveau site indus­
triel, permettant de 
garder, voire de déve­
lopper l'emploi est de 
réhabiliter la Centrale 
de Cordemais. 

Nous proposons la 
construction de 
tranches à charbon 
propre de façon à 
compenser celles 
vieillissantes et à 
garantir l'avenir à une 
électricité de qualité 
sans considération 
spéculative comme 
l'auront sans aucun 
doute, les producteurs 
privés, s'ils devaient 
se développer. 

Plus généralement, 
au niveau national, les 
Communistes n'au­
ront de cesse de s' op­
poser à la liquidation 
du service public de 
l'énergie et travaille­
ront à ce que nos 
concitoyens s'empa­
rent de ce débat. 

Claude Billard, 
député, et membre du 
Bureau national du 
Parti Communiste 
Français, rencontrera 
les salariés d' EDF, 
lors de sa venue dans 
le département le 5 
février prochain. 
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Rétro sur 12 Illois de 
JANVIER MAI 

AVRIL 

L'EMPLOI 

EUROPE 
Un train spécialement affrété par les Communistes de Loire-Atlantique 
quittaiJ Nantes le 18 janvier pour se rendre à la manifestation naJùmale 
qui avaü pour objet « la réornmtation de la construction européenne et 
l'organisation d'un référendum». 
Ce 18janvier 1998 lançaü une série d'inüiatives des Communistes pour 
une autre Europe. 

UNE DOUBLE 
CONSULTATION 
ÉLECTORALE 
Deux élections se 
déroulaient le 15 
mars : les régionales et 
cantonales. Commen­
tant les résultats, les 
Nouvelles titraient 
«un point d'appui». 
En effet deux élus 
communistes de Loire­
A tlantiq ue faisaient 
leur entrée dans l'hé­
micycle régional 
(Gilles Bontemps et 
Michèle Picaud) et les 
candidats communistes 
dans les trente cantons 
renouvelables augmen­
taient de 0, 71% le 
score de la dernière 
élection. 

, . 

FEVRIER-MARS 

JUIN 

La direction Molnycke (ex Peaudouce) annonce la fermeture de son 
usine de Pontchâteau pour l'an 2000. 225 licenciements sont ainsi pro­
grammés par la direction du groupe suédois. « Il est urgent », déclare la 
Fédération du P.C.F., «d'instituer un moratoire sur les licenciements. 
C'est par de telles dispositions que nous combaJtrons le chômage ». 

FRIGECREME: LE FEU 
Le 9 juin, un terrible sinistre détruü 
la partie productive de l'entreprise. 
L'emploi des 380 salariés se trouve, 
en un après-mid~ menacé. 
Immédiatement les élus commu­
nistes à tous les niveaux : régional, 
départemental et local, font des pro­
positions pour le maintien des 
emplois et du potentiel industriel à 
Saint-Herblain. Une bataille diffici-

. les 'engage face à une direction 
qu~ quelques mois après, annonce­
ra qu'elle ne veut pas reconstruire 
l'usine. 
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AVEC l 
PAPIERS 
L'occupation 
Thérèse à 
hommes et 
espèrent la , 
leur situatio 
fait la dema 
des disposüio 
vènement », 
classe politÜJ. 
darité des é 
nantais qui 
quelques joui 
la Fête des! 
Nawire. 
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,ES SANS-

de l'église Sainte­
"Vantes par des 
des femmes qui 
·égularisation de 
n, après en avoir 
ide dans le cadre 
'lS de la loi « Che­
[nterpelle toute la 
1e. Soutien et soli­
us communistes 
les retrouveront 
s plus tard Ion de 
1ouvelles à Saint-

C'EST LA FETE 

Nouvelles 
SEPTEMBRE 

REUSSIR A GAUCHE 
Continuité de la bataille engagée durant l'été, les Communistes font 
massivement signer une pétition en 5 points pour que k budget 1999 de 
l'état, pèse plus à gauche. 5100 seront remises quelq'!es semaines, aprè~ 
à la région. Plusieun mesures en dicoukront, parnu ksquelles, l octroi 
aux familles de la prime de 1600 francs de rentrée scolaire. 

'(!_obert Hue était présent lors de 
~a Fête des Nouvelles 4 Saint­
Wazaire. «Le moment n'est pas 
venu de faire uhe pause >! 
~evait-il déclarer devant 1500 
r.ersonnes lors de son interven-

f,
ion. Une fête gaie et colorée 
onctuée de nombreux dibaJs et 
encontres. 

FRIGECREME 
« Il faut de réelles solutions indus­
trielles.. garantissant l ' emploi », 
expliquait Christian Pelloquet à 
l'issue de la table ronde. Le groupe 
Unilever, malgré ses possibilités 
financières, se refuse à mettre en 
oeuvre de réelles solutions. 

>> 
OCTOBRE 

CHATEAUBRIANT 
En présence de Michèle Demessine, Ministre, Secrétaire 
d 'état au Tourisme, représentant le gouvernement, les 
cérémonies du 18 octobre ont, cette année, encore ponc­
tué le souvenir des martyrs, ceux de Châteaubriant, 
morts, dressés contre l'escla••age nazi. L'évocation artis­
tique portait en elle-même le thème de-cette cérémonie 
populaire « Le sang ne séchera jamais ». 

DÉCEMBRE 

U AERONAUTIQUE 
Initiatives des Fédérations de Loire-Atlantique et de Haute-Garonne 
autour du projet A3XX. « Il faut faire gagner la France »déclarent­
elles, « en rejetant toute opposition entre les différents sites ». 
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t une pub qui 
agresse et qui 
en~e ... 
Que ce soit à la 
télévision ou dam la 
p~ nous sommes 
régulièrement agressés 
par la publicité, mais il 
faut savoir qu'elle 
rapporte différemment 
suivant le média uti&é. 

Les quelques chiffres 
cités ci-dessous nous 
prouvent que la 
publicité .c eng~ ~ 
les ~rands médias. 

- TF1 (46% de 1a part 
d'audience dam la 
consommation des 
publicités des 
ménagères de moins de 
50 ans) s'accapare 26% 
des parts de marché de 
diffusion. Son spot de 30 
secondes varie, suivant 
l'heure et la période de 
diffusion de 3 000 F à 
500 000 F (coupure du 
film de 2lh40). 

- France 2 et France 3, 
respectivement 236 000 
et 133 000 F les 30 
secondes pour la 
période de diffusion la 
plus intéressante pour 
ces chaînes. 

- Libération et le Monde 
ainsi que les grands 
titres nationaux 
s'octroient la grande 
majorité de la publicité 
pour la presse écrite. 

Une page dans 
Libération coûte en noir 
et blanc 193 000 F et en 
quadri 268 000 F, même 
son site internet vous 
vend aujourd'hui de 
l'emplacement 
publicitaire. 
- Pour sa part Ouest 
France (qui vient de 
passer un accord avec 
Pres.5e Océan de 
fusionnement de régies 
publicitaire) obtient 
37 % de son chiffre 
d 'affaires, soit environ 
600 millions de francs 
par la publicité. 
La publicité nous 
agresse 
quotidiennement, 
cependant les 
annonceurs préfêrent 
apparaître, même s'ils 
ne sont pas sûrs de 
l'impact, plutôt que de 
ne pas apparaître du 
tout 

De nombreux libraires et 
auteurs lors de la Fête 
des Nouvelks 
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Vous avez dit .. 
4 questions 
à Didier 
Potiron (1) 

• Nouvelles de Loire-Atlantique : Pourquoi faire de la 
publicité dans les Nouvelles de Loire-Atlantique ? 
Didier POTIRON : Avant toute chose, je tiens à remer­
cier les différents annonceurs qui nous ont fait confiance 
cette année en nous confiant une publicité pour leur entre­
prise, leur commerce. Faire de la publicité dans « Les 
Nouvelles», c'est s'adresser à un lectorat diversifié cultu­
rellement et socialement qui attend et lit son journal, 
contrairement aux journaux gratuits que l'on reçoit dans 
notre boîte aux lettres. 
• NLA : La publicité sert-elle nos annonceurs ? 
D.P. : Oui, car nous avons, comme je le disais tout de 
suite, un lectorat qui va de l'ouvrier au cadre supérieur, 
qui a un pouvoir d'achat et qui consomme. Les annon­
ceurs ont donc besoin d'un support comme le nôtre, car il 
est complémentaire des autres supports, qu'ils soient des 
journaux locaux, régionaux ou nationaux, et notre lectorat 
est attentif au contenu, aussi bien à la qualité des articles 

· que sur la présence des publicités, qui bien souvent sont 
des publicités de proximité qui n'intéressent pas ces 
grands médias. 
NLA : Faire de la publicité dans un journal d'opinion, 
est-ce diffteüe pour les annonceurs ? 
D.P. : Non, du fait de notre complémentarité, faire de la 
publicité dans un journal d'opinion n' est pas un problè­
me, car aujourd'hui les annonceurs ont autant besoin d'un 
lectorat communiste que d'un autre lectorat. Je vais vous 

publicité ••• 
raconter ce que m'a dit, du journal, un annonceur:« Je ne 
fais pas de publicité dans votre journal parce que je suis 
d'accord avec vos idées, j ;ai d'autres idées. Si je fais de 
la publicité, c'est parce que vos lecteurs sont des gens 
fidèles. Depuis plusieurs années, je revois les mêmes 
clients qui sont venus grâce à votre journal ». Si on pou­
vait mesurer l'apport de la publicité d'un journal d' opi­
nion en quelques mots, c'est: s'attirer un public fidèle. 

NLA : Pourquoi la puJ,licité est importante pour les 
Nouvelles dt Loire-Adantique ? 
D.P. : La presse écrite a besoin de la publicité pour exis­
ter, « Les Nouvelles » ne sont pas en dehors de ce contex­
te. Mais les annonceurs auxquels nous nous adressons ont 
besoin aussi de faire de la publicité, car les lecteurs, dans 
ce monde où l'information va très vite, ont besoin de 
connaître ceux qui ne communiquent pas dans les grands 
médias. 
Le répertoire que vous trouverez dans cette page, il faut Je 
garder car il s'agit dans ce domaine aussi, d'un combat, 
pour que notre presse ait la juste part qui lui revient dans 
les budgets publicitaires. Et je vous demande donc de 
donner toutes vos priorités aux annonceurs qui nous ont 
fait confiance cette année et qui nous ferons confiance en 
1999. 

1) Didier Potiron est responsable du commercial publicité aux<< Nou­
velles ». 

Une 
~ 

t REPERTOIRE 1998 DES ANNONCEURS activité 
de publicité 
diversifiée ARTISANS: 

Belliot G. (ferronnerie, ser­
rurerie) Trignac - David 
Guy (peinture, décoration) 
Montoir de Bretagne - Des­
mars Alain (couverture) 
Saint-Nazaire - EPCA 
Goujon (chauffage, plom­
berie) Batz sur Mer - Gui­
née Patrick (chauffage, 
plomberie) Trignac - Hal­
gand (peinture, décoration) 
Saint-Joachim - Le Floch 
Jean-Yves Indre - MJPA 
Agencements Le Croisic -
Moreau Georges (chauffa­
ge, plomberie) Saint-Joa­
chim - S.E.S . (protection 
alarme) Nantes 
T.E.F.R.R.D. (réhabilita­
tion) Nantes - Terrien 
Men uiserie Montoir de 
Bretagne. 

AUTOMOBILES : Gara­
ge Brière Service Saint­
Joachim - Garage Lebaud 
Batz sur Mer - MAZDA 
Saint-Herblain - MIDAS 
Trignac - Opel Bodel SA 
Saint-Nazaire - Pneuma­
tique Loire-Océan Saint­
Herblain - Renault Nantes 
- Renault Saint-Nazaire -
Trignac Automobiles -
Vidange Nazairienne 
Montoir de Bretagne. 

BANOUES 
ASSUMNCFS ; 
Crédit agricole Saint-Joa­
c hi m - Crédit Mutuel 
Couëron - Claude Léon 
Mutuelles du Mans Saint­
Herblai n - Mutuelles du 
Mans Ponchâteau. 

COIFFURE-BEAUTE; 
Anne Esthétique Saint­
Herblain - Actuel Beauté 
Saint-Herblain- La Coiffe­
rie Saint-Joachim - Claire 
St-Yves Saint-Herblain -
GénératU>n coiffeur Saint­
Joachim - Salon Patrick 
Riou Saint-Herblain. 

COMMERCES: 
Atlantic Sols Saint-Her­
blain - Au fournil de Batz 
sur Mer - Auchan Trignac 
- Bijouterie Gilbert Saint­
Herb Iain - Bijouterie 
Jacque Saint-Joachim -
Boisrobert Télévision 
Crossac - Boucherie-char­
cuterie Craussier Batz sur 
Mer - Cordonnerie des 
Arcades Saint-Herblain -
Glup's (confiserie) Saint­
Nazaire - Intersport Saint­
Nazaire - Le Palec SARL 
(chaudières) Montoir de 
Bretagne - Les Halles de 
l'Habitat Trignac - Maga­
sin de la Literie Trignac -
Magic Moto Stock Trignac 
- Maison du Sabot Batz sur 
Mer - Monsieur Meuble 
Trignac - Patillon G. 
(cycles) Montoir de Bre­
tagne - Pressing des 
Arcades Saint-Herblain -
Pressing Nouvelle Généra­
tùm Saint-Herblain - Pres­
sing Montoir de Bretagne -
Royal House Saint-Nazaire 
- St Maclou Tri gnac -
Shopi Saint-Joachim -
Super U Couëron - Tekdis 
Trignac - Vents et Marées 
Le Croisic. 

FLEURISTE5 
.JARDINERIE : 
Fleurs Taris Couëron -. 
France Fleurs Château­
briant - Fribault Frères 
Saint-Nazaire - Le Jardin 
des Fleurs Saint-Nazaire -
Leroux Jardinerie Saint­
Nazaire - Nissaflor Nantes 
- Pépinières Environne­
ment Services Saint-Nazai­
re - Pilard Ets Saint-Nazai­
re - Ramel Motoculture 
Vigneux de Bretagne - La 
Rosée Châteaubriant. 

GASTRONOMIE ; 
Café des Sports Fercé -
_Cafétéria le Tugny Châ-

Le car animation Pastis lnrs de la Fête des Nouvelles. 

teaubriant - Cavavin Saint­
Nazaire - Cave de la Brière 
Saint-Joachim - Le Cellier 
du Marais Trign ac -
Champagne Dubois Len­
te ndu Do mans (51 ) -
Champagne Giraud Ay 
(51 ) - Le Colvert Trignac -
Crêperie Le Beüg Château­
briant - Galettes du bourg 
de BaJz sur Mer - Hostelle­
rie de la Ferrière Château­
briant - A la Hutte Briéron­
n e Saint-Joachim 
Jussiaume Marcel (Mus­
cadet) Le Loroux Botte­
reaux - Le Meuris Nantes -
Pernod Nantes - Pizzeria 
l'Arlequin Châteaubriant -
Pizzeria La Satina Batz sur 
Mer - Producteurs de sels 
de Guérande - Le Rivage 
Nantes. 

ENTREPRISES ; 

Charier TP Montoir de 
Bretagne - CISE La Baule 
- DLE La Chape ll e sur 
Erdre - Esys Montenay 
Nantes - Grandjouan 
Onyx Guérande - ldex et 
Cie ~antes - Judie Trignac 
- Leborgne TP Saint­
Nazaire - Mahé SA Gué­
rande - MPTER Montoir 
de Bretagne - Rigaud La 
Baule - SADE Saint-Her­
blain - S3A Trignac - Sau­
vager TP Couëron - Sedico 
Angers - SELA Nantes. 

LOISIRS; 
Bowling le Petit Port 
Nantes - Central Form 
Saint-Herblain - Le Grand 
Blockhaus Batz sur Mer -
Librairie La Renaissance 
Toulouse (31) - Librairie 
Vent d'Ouest Nantes -
Librairie La Vigie Saint­
Nazaire - librairie la Voix 
au Chapitre Saint-Nazaire 
- Nuggets Saint-Nazaire -
Patinoire le Petit Port 
Nantes - Piscine du Petit 
Port Nantes - VVF Batz 
sur Mer. 

SERVICES : 
Akeroyd Leborgne (archi­
tecte) Saint-Joac him -
Autocar Brière Service 
Trignac - Colis Nantais 

- Express Nantes - Curet 
SARL (débroussaillage) 
Saint Malo de Guersac -
Legal Fils Saint-Nazaire -
Pompes Funèbres Atlan­
tique S aint-Nazaire -
Taxi Gervot Saint-Joachim 

Tourisme Verney 
Nantes. 

DIVERS: 

Agence de la Mer Batz sur 
Mer - Auto-école Atlan­
tique Nantes - Etude Bar­
dou[ Indre - ITS Nantes -
Logi-Ouest Angers - Sau­
tron Immobilier. 

NLA Publicité travaille 
aussi pour des bulletins de 
collectivités et de comités 
d'entreprise. 

La publicité dans ces sup­
ports pennet aux annonceurs, 
comme pour les Nouvelles 
de Loire-Atlantique, de trou­
ver un public attentif et fidè­
le, un -public qui ne zappera 
pas les pages où il y a de la 
publicité, car il est conscient 
de l'apport qu'elle représente 
pour lui. 

Loire 
Atlantique -
La douceur 
maritime 

NLA Publicité a édité, 
pour la Fête de l'Humanité à 
La Courneuve. une plaquette 
qui vantait les différents 
aspects de la Loire-Atlan­
tique, aussi bien les mérites 
du Muscadet, du Muguet 
nantais que ses atouts touris­
tiques et industriels. Comme 
le disait un journaliste de 
Presse-Océan « La Douceur 
maritime ne déparerait pas 
le tourniquet d 'un syndicat 
d'initiative ». Cette plaquette 
a permis aux milliers de per­
sonnes qui sont passées à 
l'espace Loire-Atlantique de 
la Fête de !' Huma de repartir 
avec un petit bout de souve­
nir du département. Nous 
remercions les partenaires de 
cette plaquette, le Conseil 
général de Loire-Atlantique, 
les villes de Batz sur Mer, 
Châteaubri ant , Couëron, 
Donges, Rezé, Saint-Her­
blain, Saint-Joachim, Saint­
Nazaire et Trignac, J.L. Gar­
nier et Cie (producteur de 
Muguet), Marcel Jussiaume 
(producteur de Muscadet), le 
restaurant l' Atlantide (Batz 
sur Mer) et le studio Marquis 
(photographe à la Chapelle 
des Marais). 



t RN 171 TRA VERSEE 
DE TRIGNAC : ÇA BOUGE ! 

La population, les élus 
de Trignac ont engagé 
depuis plusieurs années 
des actions et démarches 
pour faire prendre en 
compte par les services 
de la DDE, du Ministère 
des Transports, les aspi­
rations des riverains de 
la Nationale. 

Après avoir reçu des 
réponses négatives, un 
refus, sous divers pré­
textes, de prendre en 
compte les revendica­
tions, depuis ces derniers 
mois, sous l'impulsion 
du Ministère des Trans-

ports, plusieurs proposi­
tions ont été soumises 
aµx élus trignacais. 
Jean-René 

TEILLANT rendait 
compte au Conseil 
municipal du 18 
décembre 1998, en pré­
sence d'une cinquantai­
ne de riverains, de la ren­
contre au Ministère des 
Transports, notamment 
sur la partie de voie cou­
verte dans la traversée de 
la commune. 

Une autre rencontre 
avec Monsieur le Préfet 
et les responsables de la 
DDE a permis de confir-

mer la prise en compte 
des exigences des Tri­
gn acais concernant 
l ' amépagement de 
l'échangeur de Certé. 
Notamment la réalisa­
tion d'un rond-point qui 
pennettra d'améliorer la 
desserte de la zone com­
merciale et celle des 
habitants de Trembly et 
Bert. 

Une nouvelle réunion 
publique est prévue fin 
janvier pour informer et 
décider avec la popula­
tion. 

à suivre ••• 

t ORDURES MENAGERES 
AUX SORINIÈRES 

Le rassemblement de la population 
des Sorinières a permis de faire reculer 
la majorité de droite, sur un système de 
facturation au volume des ordures 
ménagères. 

En octobre 1997, à l'occasion de la 
mise en place du tri sélectif, Madame le 
Maire a accepté l'offre de Grandjouan 
Onyx pour l'expérimentation du pesage 
des ordures ménagères, sans change­
ment de facturation. 

En novembre 1998, à l'appel d'offre 
pour le renouvellement du contrat qui 
venait à expiration au 31 décembre 
1998, une facturation au volume a été 
présentée au Conseil municipal du 25 
novembre, le pesage n'étant pas homo­
logué. Dans la foulée, la population a 
reçu le contrat qui a suscité une vive 
réaction et lors du Conseil municipal du 
18 décembre, l 000 Soriniérois(es) sur 
6 500 habitants ont participé à une 
manifestation devant la Mairie. Au nom 
des élus de l'opposition, un recours a 
été déposé près du Préfet car le cahier 
des charges de l'appel d'offre présentait 
des lacunes (seule l'entreprise Grand-

jouan avait connaissance de la variante 
acceptée par la majorité de oroite). 

Devant la forte mobilisation et après 
que Madame le Maire ait été reçue par 
le sous-p réfet le 28 décembre, le 
Conseil municipal extraordinaire du 30 
décembre a annulé la redevance au 
volume pour revenir à la taxe sur 
ordures ménagères. 

Néanmoins la majorité de droite a 
gardé une facturation par redevance à 
blanc. Celle-ci sera établie par Grand­
jouan Onyx et la municipalité devra en 
payer les frais. 

En laissant la facturation à blanc, la 
majorité municipale souhaite que la 
population compare les deux systèmes 
avec l'espoir de faire adopter la factura­
tion au volume, les ordures ménagères 
devenant, de ce fait, une marchandise 
au même titre que l'eau, l'électricité et 
le gaz et ce à partir du 1er janvier 2000. 

La population devra restée vigilante, 
les Communistes vont continuer à l'in­
former. 

t RESULTATS TIRAGE VIGNETTES 
FETE AGGLO du 13 décembre 1998 
l« lot N° 008424 un four 
à micro-ondes 
2t lot N° 009227 un 
double CD -
3 1 lot N° 016079 une 
montre de femme 

t LOTO-LOTO 
Le traditionnel loto de 

Trignac, organisé par les 
Cellules de la Ville, 
s ' est tenu le 26 
décembre à la Salle des 
Fêtes. 

Une nouvelle fois, la 
salle était comble, ce 
qui a ravi les organisa­
teurs et la qualité des 
lots a comblé les partici­
pants. 

41 lot N° 010541 un CD 
51 lotN° 018190 un 
magnum de Champagne 
N° 016155 une mini-radio 
N° 009930 un casque 
baladeur 
N° 016367 une pendule 
N° 008491 un sac banane 
N° 010083 un personnage 
en feutrine 
N° 009227 un ensemble 
porte-couteaux 
N° 018106 une radio 
alarme 
N° 018573 un ensemble 
pendule thermomètre 
hygromètre 
N° 008065 une bouteille 
N° 008424 une bouteille 
N° 0084 73 une bouteille 
N° 008488 une bouteille 
N° 009302 une bouteille 
N° 009753 une bouteille 

N° 009754 une bouteille 
N° 009786 une bouteille 
N° 015043 une bouteille 
N° 015226 une bouteille 
N° 015380 une bouteille 
N° 015927 une bouteille 
N° 016007 une bouteille 
N° 016261 une bouteille 
N° 018()<)() une bouteille 
N° 018098 une bouteille 
N° 018114 une bouteille 
N° 018508 une bouteille 
N° 018684 une bouteille 
N° 019271 une bouteille 
N° 019317 une bouteille 
N° 019500 une bouteille 
N° 019812 une bouteille 
N° 019817 une bouteille 
N° 019919 une bouteille 
N° 020203 une bouteille 
N° 020540 une bouteille 
N° 020641 une bouteille 
N° 020948 une bouteille 

• 

t DELOCALISATION 
D'UN SERVICE SNCF 
Déclaration des élus communistes de Loire-Atlantique au Conseil 
régional, du District de Nantes et de la Ville de Nantes. 

Les élus communistes ont été surpris 
d'apprendre par la presse que la SNCF 
avait choisi Nantes pour déloç:aliser son 
service informatique. 

Ils regrettent que des décisions de 
cette ampleur ne soient pas discutées, en 
amont, au sein des collectivités territo­
riales. 

Ils prennent en compte la venue d'ac­
tivités nouvelles sur la ville de Nantes, 
mais ils auraient souhaité que cela puis­
se se faire dans le cadre d'un projet de 
développement de l'emploi et des ser­
vices et non pas dans le cadre d'un 
simple transfert d'activité sans création 
d'emplois, où bien souvent, dans le 
cadre de délocalisation , l'un des 
conjoints est obligé de laisser son 
emploi. 

De plus, payer 24 millions de francs 
pour recevoir des emplois délocalisés 
est un véritable chantage aux collectivi­
tés locales et cela est d'autant plus inac­
ceptable lorsqu 'il s'agit d'entreprises 
publiques ou nationales. 

Même si ces emplois délocalisés 
entraîneront, il est vrai, une rentrée de 
taxe professionnelle pour la ville de 
Nantes. 

Pour leur part, les élus communistes 
seront attentifs, avec les salariés de la 
SNCF, à ce que 'cette délocalisation 
n'entraîne pas de suppression de postes 
dans les services (comme cela avait été 
le cas lors de l'implantation des services 
financiers de la Poste). 

·-t 

t VIOLENCE URBAINE : 
ça suffit, il faut de réels moyens 
Déclaration de la Section de Nantes 
du P.C.F. 

La Section de Nantes du P.C.F. tient 
à réaffirmer son inquiétude pour la 
population, une nouvelle fois victime 
d'actes de délinquance durant la 
période de Noël et du Nouvel An. 

30 voitures brulées en 10 jours, une 
partie du collège de,Malakoff détruite: 
ce n'est pas de l'incivilité, ce n'est pas 
non plus, comme le dit le Directeur 
des Polices Urbaines à la presse « des 
petits groupes qui s'amusent de façon 
imbécile ». 

Non, c'est bien de violence et d'in­
sécurité qu'il s'agit et il n'y a aucune 
fatalité à cette situation. Elle est le 
résultat du mal vivre dans nos quar­
tiers et du manque d'écoute favorisant 
ce climat de dégradation. 

Alors que la délinquance augmente, 
des quartiers entiers, comparables à de 
petites villes, ne possèdent toujours 
pas de commissariat ou d'antenne de 
police. Il manque toujours des poli­
ciers à Nantes. 

Personne ne réclame à ce qu' il y ait 
un policier derrière chaque voiture, 
mais la population attend des pouvoirs 

publics des moyens nécessaires pour 
leur sécurité. 

Cette situation est extrêmement pré­
occupante. Il est urgent que la mise en 
place des contrats locaux de sécurité 
soit relancée. 

Pour que la violence cesse, il faut 
une politique qui s'engage résolument 
contre le chômage, la précarité, l'ex­
clusion mais aussi que des moyens 
importants soient mis au service de la 
police, de la justice, des éducateurs et 
des personnels sociaux dans nos quar­
tiers. 

Le droit de vivre en sécurité passe 
par des moyens à la hauteur des 
enjeux. 

Solution du problème 
Horizontalement 
1) Pouilleuse. 2) Ossue. Utah 3) Ut. 
Loisir. 4) Lèvent. 5) Aie. Ta. Umé. 6) 
Instillées. 7) Let. Nié. Dé. 8) Orée. Rit. 
9) &ne. Néant. 10) Rusais. Zée. 

Verticalement 
I) Poulailler. Il) Ostéine. Ru. III) Us. 
Vestons. IV) Iule. Réa. V) Léontine. 
VI) Italiens. VII) Eus. Lé. VIII) 
Utique. Raz. IX) SAR. Médine. X) Eh. 
Pesette 
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Horizontalement 

l) Une qui chercher la petite bête 
2) Bien charpentée. Un des Etats­
Unis d'Amérique. 3) Note. 
Temps à disposer. 4) !:)ressent. 5) 
Cri de douleur. Possessif. Fleuve 
de Suède. 6) Versées goutte à 
goutte. 7) Terme de tennis. Non 
reconnu pour vrai. Protège une 
phalange. 8) Bout de bois.· 
Montre les dents. 9) Fleuve 
d'Irlande. Rien. 10) Usais 
d'artifices. Genres de poissons. 

Yertic_alement 

1) Le titi y va P..OUr le grand air. 
Il) Forme de tissu cellllaire des 
Os. Petit cours d'eau. III) 
Viennent de loin. Pièces 
d'habillement. IV) Amateur de 
pourriture. A la gorge lisse. V) 
Prénom féminin. VI) Voisins 
proches. VII) Obtenus. Chemin 
de halage. VIm Ancienne ville 
d'Afrique. Courant violent. IX) 
Abréviation princière. Ville 
d'Arabie. X) Exclamation. Petite 
balance de précision. 

lt Cuisine 

• 

·~ 

t Livre: 
Coupdecreur 

sur la route des SableS 

Carlos (Femandez, 
bien sûr) est un indivi­
du méconnu. On 
croyait connaître un 
camarade sculpteur, un 
cheminot communiste, 
et voilà qu'il nous écrit 
un livre dans lequel il 
n'est même pas ques­
tion de moto ... C'est 
désarmant! 

On y perd ses 
.I repères, mais beau-
t · coup les retrouveront 

en lisant « La route des 
Sables », chronique 
enjouée, mais rude, des 
années (mettons les 
années 50, parce que-
Carl os est toujours 
jeune) de la vie quoti­
dienne à la cité navale 
de Couëron (La « 

....... -.. ..... _ Citouche » pour les 
initiés). Pour ceux qui 
connaissent uri peu 

l'adulte qu'il est devenu, l'idée qu'il fut un enfant turbulent, un peu 
vif, n'étonnera pas vraiment. 

C'est donc un livre très vivant et émouvantâ plus d'un titre. Il sou­
ligne l'épaisseur des changements intervenus dans la société en, finale­
ment, .si peu d'années. Cela rappelle aussi opportunément que des 
questions comme celle de l'immigration, du travail ou de la privation 
de travail, furent déjà d'actualité. · 

Il est donc intéressant, agréable et utile' de lire ce livre: on y aperçoit 
que ce monde, somme toute familier, n'a pas complètement disparu, et 
qu'on en voit les traces évidentes dans les meilleurs moments de luttes 
et d'actions collectives et citoyennes. On peut le dire. Et, s'il faut être 
un peu conséquent, il n'est pas stupide de penser que cette histoire 
ouvrière et républicaine nourrit le présent. Air connu: « ... et c'est ainsi 
que le mouvement réel abolit l'état des choses existant...». Résumons­
nous, c'est un sérieux livre, mais pas triste, qu'il faut lire. 

Hugues RAYMOND 

Editions du Centre d'Histoire du Travail 2bis boulevard Léon Bureau -
44200 NANIES. Tél. 02 40 08 22 04 

t NECROLOGIE 
Le 4 avril dernier, notre camarade Thérèse BILLAUD décédait et 

nous venons d'apprendre avec tristesse que René, son mari, nous quit­
te à son tour. 

René, résistant de la première heure, fut arrêté avec sa femme par la 
Gestapo en 1942. Il connut ensuite la douloureuse épreuve de l'inter­
nement dans le camp de concentration de Neuengamme. A son retour 
des camps, il fut de tous les combats pour la liberté et la justice. 

Sa discrétion, son sourire et sa gentillesse resteront gravés dans nos 
mémoires. 

La Cellule Maurice-Thorez de Port-Boyer, la Section de Nantes et la 
Fédération du P.C.F. assurent à Aline, sa fille et à ses petits enfants, 
leurs plus sincères condoléances. 

t Naissance 
Les Camarades de Saint-Nazaire sont heureux de vous faire part de 

la naissancè de MARVIN, fils de Laurent BELLIOT et de sa com­
pagne. 

Marx est mort ! Comment peut-on être marxiste ? Et 
communiste ? Le « Manifeste du Parti Communiste » est 
un texte de Marx paru il y a cent cinquante ans. Est-ce du 

'? passe. 
L'association Avec Marx ! créée à Nantes au printemps 

1996 s'est rait connaître par des cycles de conférences, en 
particulier l'an dernier, sur les thèmes du fascisme et du 
Front National. Parallèlement aux réunions publiques, des 
membres de l'association ont constitué un petit groupe qui 
s'est réuni régulièrement avec l'idée d'échanger, de s'in­
former et d'approfondir une réflexion autour de la relecture 
du Manifeste dÙ Parti Communiste de 1848 (Espaces 
Marx, association amie à Paris a d'ailleurs organisé en mai 
un colloque international à propos de ce cent cinquantenai-
~ © . 

·Dans ces échanges, nous avons eu une préoccupation 
constante : ne pas relire Marx comme un texte sacré ! 
Nous avons cherché ce que pouvait signifier « communis­
me» aujourd'hui et à l'époque de Marx. Si nous avons 
tenté de restituer le Manifeste dans l'histoire économique 
et sociale du XIXème siècle, l'analyse approfondie du 
texte même, nous est apparue comme une démarche trop 
pointue qui ne correspondrait pas à nos attentes. Et c'est 
l'actualité du texte de Marx que nous avons ressentie : 

- l'un d'entre nous a relevé que« libre développement de 
chacun est la condition du libre développement de tous » : 
affirmation du besoin d'épanouissement individuel, mais 
«tous ensemble» ... 

- un autre a été sensible à l'analyse de ce qu'on n'appe­
lait pas encore la mondialisation : «grâce aux communica­
tions infiniment plus faciles, la bourgeoisie force toutes les 
nntions, sous peine de mort, à adopter le mode bourgeois 
de production» ... (remplaçons le mot bourgeoisie par néo­
libéralisme) 

Avec· ? Marx ' .. 
- et tous, nous avons trouvé chez Marx la dénonciation 

de l'exploitation du salarié et des inégalités entre classes 
sociales antagonistes. Choses qui existent toujours, sous 
d'autres fonnes ... 

Durant ces réunions du groupe 18-20 (à cause de l8h 
20h, notre horaire de rencontre ... ), nous avons eu un objec­
tif concret, celui de consigner par écrit des éléments de ces 
échanges®. Loin de nous, l'idée de vouloir faire une 
contribution savante ; nous avons seulement eu le toupet de 
penser que le petit ensemble hétérogène de textes que nous 
allions produire serait un témoignage utile. 

Cette année, Avec Marx a constitué un nouveau grou­
pe 18-20 (encore ouvert à ceux qui seraient intéressés) sur 
le thème du travail aujourd'hui. 

D'autre part, l'association organise de janvier à avril une 
série de conférences publiques sur ce thème. La première 
de ces conférences aura lieu le mercredi 20 janvier à 
20h30 à la Maison des Hommes et des Techniques (rue L. 
Bureau)-

Thème : Le moné:fe du travail avec Y. Kergoat et R. 
Castel ® 

<D Compte-rendu du colloque mai 98 en librairie 
~Brochure : Relectures du Manifeste 15 F, à se procurer auprès de 
H. Le Dem - 10 impasse de la Symphonie à Nantes 
@ ~ir ouvrage collectif: Le monde du travail 

Carré d'agneau aux pommes et aux petits légumes 
Pour 4 personnes : 
1 carré d'agneau de 8 

côtes, 3 pommes (gol­
den, jonagold, 
rouges . .. ), 2 branches 
de céleri, 1 botte de 
carottes nouvelles, 1 
bouquet de menthe 
fraîche, 30g de beurre, 
sel, poivre. 

Laver les pommes, 
les essuyer et les couper 

en huit sans les peler, 
retirer les pépins. 

Oter les fils des 
branches de céleri. 

Peler les carottes, leur 
couper la queue. 

Mettre les légumes 
dans la poêle avec le 
beurre, cUire 10 
minutes. 

Ajouter les quartiers 

de pommes et cuire 
encore 15 minutes. 

Saler et poivrer, 
réservèr. Faire chauffer 
le four, thermostat 8 
(240°C). Placer le carré 
salé et poivré dans un 
plat à four, partie grasse 
vers l'extérieur, cuire 
15 minutes, éteindre le 
four et laisser le carré 
reposer 5 minutes porte 

entrouverte. Allumer le 
grill, monter le carré 
pour le rapprocher du 
grill et laisser dorer 5 
minutes. 

Réchauffer les 
légumes si nécessaire. 
Laver, égoutter et cise­
ler la menthe. La parse­
mer sur les légumes et 
sur le carré. 
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